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AMERIQUE MERIDIONALE 

FAXTRAIT Lune LEITRE du MEXIQUE du 9 dvrii. … Son Ex- 

cellence le ViceeRoi a reu, par un Courier extraordinaire, des dé- 
pêches de Don Guilga, qui commande en chef d'Armée du Roi contre 
les infurgés. Ce général Jui mande que le Lieutepant-colonel Don Jo- 
fiph de Ochoa ìui a donné avis que le Gouverneur de Mouchora lui avait 
‘demandé 5o> hommes pour E€SCOTUEr le burin qu'il a fait fur 205 infut- 
pés qui font maintenant prifonniers, Les effets de l'evêquc ont été fai- 
fs. Précédemment, les géréraux infurgés Hidalgo, dbasfota et plufieurs 
autres Ufficiers avaient été pris à Acalita de Bajan avec les voitures qui 
transportaient leur or et leur argert. Un s’est‘mis en marche pour ïee 


prendre Santilto. | 


rrd U E -D Be 

STOCKHOLM le 7 Juin. C'est par erreur qu'on apretendu que la 
Gentence avait été prononcée contre les asfastins du comte de ZPerfens 
Farcufarvur public a feulement préfenté fes conctufions, fur lesquelies le 
tribunaal de la cour doit incesfammient prononcer. 
GRAND-DUCHE DE BERG. 

DUSSELDORF Zeg Juin. Aucun événement de Yhistoire connue, 
maura été c&Ébré, comme la paisfance du Roi de Rome C'est bien de 
ce fils ainé du fiècte, que l'on peut dire, que la terre a été comine mus; 
et que fes peuples ont tresfalli à fon arrivée. Le fibre, Elbe, le seine, 
le Davube fe renvoieut de cris d'al!égresfe, dont retentisfent les rives du 
Bosphore er Jes cÔtes de la mer du Nord. 

La loge des francs-magons, quí fe distingue dans toutes les circonftances 
importantes par des actes de bi-nfaifance, a offert à diner à 150 habitans, 
À qui [était de Jeur fortune n'autait peut être pas permis de prendre part 
a lafête On fignalait entr’eux trois contenaires, qu'on ne pouvait voir 
fans Emotion asfis au banquet de l'efpérance: Ce qui mérite fur-tour d'être 
cité, c'est la gaiëtd france et généralement fentie , c'est lair de bonheur 
répandu fur les vifages ; c'est la fatisfaCtion de tous les habitans de la ville 
et cles environs accourus de dixlieues à cette fête, qui avait été dispofée 
de manière, que chacun a pu y prendre part fâns trouble et fans enforts. 


R P/ C 
precédera le 17. du ‚ 
biens eccléfiastiques, et l'on continuera cn- 


A na 
VIENNE Zo Juin. On 


+ 


et, à Venchère de plufieurs biet à 
ite cette vente, dont le gonvernement espére tirer les plus grands 
avantages. BEN \ . 

* ‘Suivant les nouvelles de Bucharest, en date du 28 Mai, le quartier 


général Rusfe étoit toujours établi dans cette wille: le général comte de 
Kutufow y Etoit de retoure Ce général a pasfé quelques jours fur ja 
rive droite du Danube, où il a vifité toutes les pofitions de fes troupes. 
H a ausfi longe le Danube et pris infpeêtion du terrains il étoit accom= 
pagné de plufieurs généraux et de quelques ingenieurs, et quoiqt’il n°y 
ait presque plus d'espoir pour le retablisfement de la paix, le géreral 
Rusfe n'a pas fait faire jusqu’ici d'autres mouvemens à fon armée, que 
de concentrer unc partie de fes troupes pour être prét a tout événe- 


mcnt, 


On remarque que depuis Parrivée du général Kutufow, un autre plan 
p été adopté pour la pofition de armée, et ce plan est purement dée 
fenfif, Sous le commandement du général Kamenskoi, une partie des 
troupes Rusfes cantonnoit dans les pofitions qu! couvrent les approches 
des places fortes occupêes par des garnifons Rusfes fur le Danube; le 
général Kutufow a trouvé que ces pofitions pouvoient être tournées fa- 
cilement; qwelles étoient fort incommodes, et qu'elles pourrotent être 


prifes dès qu'on le vou 
cerps établis ntre Rudfchtick-et Rasgrad, ainfi que CEUX 
Silistria et Schumla. 

Les troupes Rusfes, 
ment quitté leurs pofittons, - 
és dans-la Vatachie, où ils pouvoicnt 
fûres, et retirer les fubfiftances dont ils 
dfoite. La place de Rudfchuck a été Gen ie 
cations3 on a établi un camp‚ retranché en avan: 
Les fortifications et les murs es villes entre Widdin €t Rudfchuck et 
entre cette villè et Silistria, ont été entièrement détruites. Depuis cet 
te retraite, les troupes Hégeres à cheval des Turcs, fe font avancées 
dans la plaine et font atrivées jusqu’aux pofitions occupées par les avant 

stes Rusfes; Il y a eu fouvènt des escarmouches, mais aucune attae 
que“ fériedfe-de la part des Furcs. 

Le grand-vifir Achmet' n'à 
borné jusqw’ici à rasfembler fes troupes, et à attirer {uccesfivernent les 
renfor's qui lui arrivoient de. tout côté On zsfure que le général Kuren 
fow s'est plaint auprès de lui des hostillités qui avolent été commifes par 
quelques détachemens turts, et qU€ grand-vifir à defapprouve la conduire 
de fes foldats, en asfurant le général Rusfe qu'ils feroient punis. Ainfi ja 
fuspenfion d’armes, convenue Verbalement entre l'ancien grand=vifir et le 
BEtiCral Kamenskoi fubfiste toujours ‚ mais felan toutes les apparences elle 
fera dénancge fous peu. On asfure que armée Turque est dans ce mo- 
ment plus foite de double que celle des Rusfes. á 


postés entre 


cantonnées entre Orfowa et Widdin, ont Cgalc= 
Tous ces corps fe font fuccesfivement reti- 
\ it fe repofer dans des pofitions três 
ont fouvent manquéê fur la rive 
de nouvelles fortifi- 
de cette forteresfe. 


EMPIRE FRANGAIS. 
LIVOURNE Z ra Juin. Le doêteur gen Guerrazzis notre con- 
1 


citnyen et chimiste très-habile, après plufieurs expériences, est parvenu 
à tirer du fucre d'un végéral qu’on trouve en_abondance dans tous les 
climats et En toute faifom , qui n'a aucun befoin d'être cultivé, et de 


T'emploi duquel F'agricuiture ne foufriva point. 


Suivant M. Guerrazzi, ce fucre- ne coûtera qu'un franc la livre, s’il 
est bien blanc, et 6o certimes s’il est de qualité infêrieure; le végéral 
dont il le tire est fi abondant qu’il peut affranchir Europe entière de 
ja dépendance des colonies, . Mais on’ ignore 
wats c'est le fecref de M Guerrazzi, Des éc antillons de ce fucre ont 
gr dépofés à la mairie, et M, le préfet en ayant fait Vesfay dans du 
café, en compagnie de plufieurs perfonnes de distinéion, on l'a reconnu 





H ZE 
mois prochain de Juil- } 


droit. En conféquence, il'a fait retirer les | 


pas encore cofamencé les hostilités. Il s'est } 


uel est ce précieux végde 
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ait een BRIEF van MEXICO den @ April. Zynê Excel 


woare Courier, des 


‘XTRACT 
4 lentie dé Ouderekonihg heeft, doot ven bufteng 
pêches ontvangen van Don Gullega, welke het bevel voert over des Kos 
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nings Leger tegen de Opttandelinpen. Die Generaal meld hem, dat dé 
Luiterant-Coilonel Don Fe/zphi de Ôzhoa hem berigt hèeft doen roekomen 
dat.de Gouverneur Van Mouchota hem om soo man had gevraagd ter bet 
dekking van den buit, deor hem ap 205 Opftandelingen gemaakt; welk 
thans gevangen zyn. De Goederen van den bisíchap zyn beflagen, Bas 
Vorens waren de Gen&raats der Opitandelingen Hidalgo, dbasola; en vers 
fcheiden andere Uificiers tt Acalita van Bayan ze vangen genornen, inet de 
rywuigen die hun goud en ziiver vervoerden. Men neeft zich op marscit 
begeven om Sartillo te hernemen, anr 

W Ë D Ë ÀN. 


Z 
STOKHOLM den 7 Freny. Men heeft ten onrégte vonrgêgtvén, daf 
het vonnis tegen de mourdenaren van den graaf van Lerfen uitgef pros 
ken was; de publieke aanklager heeft alleenlyk zyrie conclulien ovêrgege- 
ven, op welke het hof oniniddelyk uitfpraak moer doen. 

_GKOOT- HERTOGDOM BERG. | 
_DUSSELOORP den g Jany. Geene gebeutienis der hedendeägfche 
en zelfs geene der bekende Historie 1s zodanig. gevierd geworden, als dé 
geboorte des Konings van Romen … Het is van dezen uitten zoon onzer 
eeuw „ dat men wel zeggen kan, de aarde wefdt, als ’rware , bewogen 3 
en de valken fprongen op. by zyne komst. De Fiber, de Elve, de Sciné 
en de Donau kaatfteden de vreugdeekreten terug: Waarvan de oevers def 

Bosphorus en de kusten der Noorlzee weergaltden. 
De loge der vry-metzelaren „ die zich in alle gewigtige cmftandigheden 
door weldaden ondertcheidt, heeft een mäaltyd aan 150 inwoner sepeven 4 
wiens ftaat hen misfchien niet vcroorloofd zoude hebben, aan het feest deel 
te nemen. Men merkte onder hen drie honderdjatige lieden op, welke 
men, zonder aandoening, an het banket der hoop niet kon zien zitten: 
Het geen bovenal verdiend gemeld te worden, is de algemeene zulle b'yde 
fchap ; de goedheid, die op ieders aangezichte verfpreid was 5 ende vo's 
doening van alle de ingezetenen der ftad en van de oinmeftreken die tien 
uren ver gelopen waren, vm dit feest by te wonen, het welk zodanig iná 
gerigt was , dat ieder aan hetzelve deel heeft kunnetì ricteën , zonder per 
weld of veren te ondervinden, i 5 
in Ss 7 ZE ON AR Tr K. 
WEENEN den 9 Junye Op den 17de der aanfteande maand July zak 
men een begin maken met verfcneidene Geestlyke goederen aan de meeste 
biedende te verkopen, en vervolgens met dien verkoop, waar van bet Gons 
vernement de grourfte voordeelen hoopt ze trekken, te blyven wödrcniren: 
Volgens de berigten uit Bucharest in dato den 28 Mei, bevond zieh het 
hoofdkwartier der Rusfen nog by aanhoudenheid in die flad, de genetaaf 
graaf Kutufow was aldaar terug gekeerd. Die generaal bad cenigt dagert 
Op den regrer oever van den Donaü'doorgebtfagt, alwaar hy alie de pufitien 
zyner troepen had bezogt; ook is ny den Donau opgevaren en heeft het 
terrain in oogen{chyn genomen 3 hy was van verfcheidene Generaals en eenis 
ge Ingenieurs vergezeld, en vffchoan er gensegzaam gerne hoop op het 
herftel van den Vreede is, zo heeft de Rusfifche generaal cchter tot hiet 
toe, by zyne armée geene andere beweging doen plaats hebben, dan een 
gedeelte zyner woepen vw concentreren, om by alle gebeurtenisfen gereed 
te zyn 
Sedert de aankomst van den generaal Autefow merkt men op. dat eef ane 
der plan omtrent de pofitie der armée is aangenomen, eu dar dit plan enkel 
defenfief is. Onder het bevel van den generaal Arsmenskoi cantonneerde cert 
gedeelte der Rusfifche troepen in de pofitien, welke de toegangen tot de 
fterke plaaten door Rusfifche garnifoenen op den Donau bezet, dekken ; 
de Generaal Awin/ow neett bevonden dat deze poficien gemakkelyk omfin- 
geld konden worden; dat zy zeer lastig waren en dat men dezelve zo dri 
men wilde zscter konde bezetten. Dienvolgens heeft hy de corpfen die: 
zich wefehen Rucfchuck en Rasgrad bevonden, als ook die tusfchen Sis 
„Jistria en Schuviìa geposteerd waren, doen terug trekken, 
ge Kustiicae troepen tusíchen Orfowa en Widdin gecantonneërd, hehe 
_ben insglyks hunne pofitien verlaten. Alle deze corpfen zyn uccesfivelyk- 
paar Waltachyen terug gekeerd , alwaar zy in zeer veriige pofitien kunnen uits 
“rusten en de benodigdheden waar aan zy op den regter oever dikwyis gebrek - 
hadden, bekomen. Rudfchuck is door nieuwe furtificatien gedekt3 meet — 
heett een verfchanst camp voor die Forteres aangelegd. De fortificatie — 
en de muren der fteden tusfchen Widdin en Rudfchuck en tusfchen dië- 
| Stad en silistria, zyn geheel en al vernield. Sedert dezen terugtogt zyn: 
deligte turkfche troepen te paard in de vlakte voorwaards gerukt en tot- 
‘aan de pafitien door de Rusfifche voorposten bezet, gekomen. Er hebben 
| dikwyls fchermutfelingen, doch geenen ernftigen aanval van de zyde det. 
‚Turken plaats gehad: Bee 
De Grot Viier Achmet heeft de vyandelykheden nog niet begonnen. Hy 
heeft zich tot hier toe nog maar bepaald tot het verzamelen zyner troepeit 
en het fucceslivelyk, tot zich trekken van de verfterkingen die hen Van als 
‚ le kanten toekomen. Men verzekert, dat de generaal Ak/u/ow zich by hem 


an den heer Gherrazef , zal deze fuiker» zeer 


‚ beklaagd heeft over de vyandelykheden die doof eenige Turkfche detachees 
: menten begaan waren, en dat de Groot-Vifier het gedrag zyner Soldaten’ 
‚ heeft afgekeurd, verzekerende den Rusfifchen generaal dât zy geftraft zou» 
„den worden. Op deze wyze blyft de Wapenttilftand, mondeling tusfchen. 
‚den ouden Groot-Vifier en den generaal Kamenskof overeengekontens nog 
voortduren, doch naar alle waarfchynlykheid zal dezelve binnen kott obgeà 
zegd worden. Men verzekert, dat de Turkfche afmée op dit oogenblik, 
| meer dan tweemaal fterker dan die der Rusfen is. 
ge F AN OK RT KE 
LIVORNO den 12 Juny. De geneesheer Pozef, Guefraëzi, ònze me. 
debürger en zeer kundigen chimist, is,--naar verfcheidene proeven, gen 
flaagd ‘in het trekken van fuiker uit éen plantgewas, dat men in overvloeds 
onder alte luchtítreken en in feder Jaargetyde Vindt, dat niet nodig heeft 
aangekweekt te worden, en by welks gebruik de landbouw nieté Iydea 
zal 
Volgens het gezegde v ï 
wit zynde „niet meer kosten dan een franc het pon deens tidien dezelve van 
eene innig goede hoedanigheid fs, 6o centimes 5 het piantgewas , Waatuit 
hy dezelve trekt, wascht zo overvloeitig, dat hetzeive geheel Buropa van 
de afhankelykheid der colonien bevryden kan. Maer het is onbekende 
welke deze waardige plant is 3 dit is het geheim van den heer Güierr ozöt. 
Proeven van deze fuiker zyn aan de maairia verzonden, en de heer prefikt 
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sust doux, ausfi bon ct entièrement femblable au meilleur {iere de 

canne, òa le prefer s2est empresté de faire part de certe découverte à 

5, Exc. le muustre de l'intérieur, EE 
8 à 4 Ed 


PARIS Ze at Juin Une question importante, fitr laquelle les tribu- 
naux duient divifés ce avaient rendu jusqu’ici nombre d'arrêts contradi- 
Euires, a été foumite à la cour de casfation le 18 de ce mois. Il s’agisfait 
‚de [avoir {i le dócret impérial du 17 Mars s 808, concernant les créances 
des Juifs, qui en ordonne la révifion , la réduêtion, et quelquefois l'an- 
nullation totale, est applicable même aux créances fur lesquelles il avait 
éS obtenu des jugemens pasfés en force de chofe jugde, La cour de cas 
fation, après un long délibéré, a prononcé que ces fortes de créances ne 
pouvaient Être réputées comprifes dans les dispofitions du décret, desetors 
qu'elles n°y font pas expresf&ment dénommées Avanthier 19, la même 
cour a décijé que le décret était applicable aux créances confenties ou re. 
connaes par ates notariés, quand laête n'exprime pas que les espèces ont 
été comptées et delivrées à la vue du notaire et des témoins, 


PARIS le aa Juin, Lies maires et députés, des bonnes villes de Empire 
‘ont donné, avanthier 20 Juin, à la falle Olympique, un repas magnifique, 
‘auquel avaient été invités : 

S. Exc. le ministre de l'intérieur, 


S, Exc. le comte Reenaud de Saint-Jean-d' Angely, ministre-d’état, et 


préfident de la fzétion de l'intérieur au Confeiled' Etat. 


M. le baron Qrinette , confeiller-d’Ctat, direéteur-général de la compta- 
bilité des c-mmunes, f 

M, le comte Frochot , confciller-d'état, prCfet du dépat.-ment de la 
Seine 

M. le baron Pasguier … préfet de police. 

M. le général comte Mullin, commandant d'armes de Paris. 

MM les maires et adjoints de Paris. 

MM, les mares et députés des bonnes villes du royaume d'ftalie , etc. 
etc. : 

_ S, Exc. le ministre de Y'Intérieur , placé entre jes maires de Rome et 
d’Amfterdam, porta un toast à S M. P'Empercur ; d'autres toasts furent 
enfuite portés: 

A S. M. Impératrice, 

A. S M. le Rai de Rome. 

A. la ville de Paris. 

Aux bonnes villes du royaume d’ftalic. 

Aprés chaque toast, deux orchestres ngmbreux réunis dans les ballons 
de du Salle, exécutatent ditférens morceaux de mufique, le vivat, lair que 
dtstraits, que le majeflé, et celui Où peut-on re mieux qu'au fein de fa 
fumie, dont Fappl. ation é:ait facile à faifir, furent couverts d’applaue 
distcmens. 

La table était fervie avec tout le foin et la fomptuofitt posfibles 3 elle 
oflrai: un trés-beau couped°ceil , 2ao perfonnes y éraient asfifes. 

Cette réunion est une des plus belles que nous ayons encore vues. 


Pendant le repas, MM. les commisfaires de la fête n'ont cesfé de s°occu- 
er des perfonnes qui a asfittasent, de leur en faire les honneurs, et de 
furvciller tous les détails de cette belle réunion. 
Les commisfaires étaient MM les maires d'Alexandrie, de Dyon, de 
Lille, de Lyon, de Metz, de Rouen et de Turin. 


C'était un fpettacle nouveau et qui a été remarqué , que de voir réunis” 


une foixantaine de beaux équipages, aux armes des principales villes de 
‘empire. : 
Pen marde de Nantes qu’il y est arrivé plufieurs Lettres de l’Isle de 
France, qui donnent des details {ur ce qui s'est pasíé dans cette, Co- 
lonie depuis quelle est tombée au pouvoir des Anglais, 

Peu de jours, y dit on, après la ratification de la Capitulation, le 
Gouverneur publia une proclamation pour fommer les habirans de fe rene 
dre à fon hôtcl, afin d°y figner une formule de ferment qui ne contien- 
droit que l'asfùrance de leur /oumisfion à l'Angleterre Ne voyant rien 
dans un pareil ferment qui fut contraire à leurs devoirs, tes habitans 
defértrent à cet ordre mais leur &tonnement fut bien grand lors qu'il 
leur fut préfenté au lieu de la formule indiquée une autre formule, 
dans la quelle on avait ajouré les mors d'obéisfance et de fidelitd, Ils 


furert tous indignés de cette rufe et refuférent unanimement de brifér 


ainfi les tiens qui les unisfent comme Francais avec la mere-patrie. Les 
Anglais, après avoir jnutilement cherché à vaincre la noble réfiftance 
de ces bons citoyens» ont été obligés de renoncer à leur projet et ils 
ont fini par ne plus exiger aucune espéce de ferment queleonque. 


nn EE NE ON OEE ANNEN ONE SS OD ne ann aan 





»,* Heden middar ongeveer half «wee uur, overleed tot onze groote droef beid 
aan ecn langzaam verval van krachien, onze zeer waarde Vader de Heer en Mr. LOL 
LIUS ADEMA, in den ouderdom van vicr-en-zeventig Jaaren. 


SNEEK den . D E M A; 
“25 tuoy C. A D E M A; 
18rt. geb. TICHELAAR. 

a nme Emmen b nnsansentmd agenten, 























"„* H-den avond agt uor, wierden wy in den diep(ten rouw. gepompeld, dewyl 
het den Vrymagtigen OprerHEeR van ’t Heelál behaagde, het nuttig en werkzaam 
Leeven van onzeu brave en zeer geliefde Moeder ErrkKjen Pretens Wep. Ja 
A. GAMPERT , te Ontbinden, en uit oute liefde Armen, pa eene ziekte van 16 da- 
gen. door een zagten Dood, tot onze bittere (marre en grievend leedwezen weg te 
rukken, in den Ouderdom van ruim 50 Jaaren; wy betreuren in hes gemis van haar 
den beste en brave Moeder. - : 

D: Godsdienst van Jezus leenigt onze fmarte en het vertrouwen, dat zy Zalig 
ftierf , doer ons te mieer in de wille van God berusten. 

Leeuwarden PrieETER GAMPERT, 

‘den 27 Jany SYBRICJE GAMPERT, 

RST. geboren Brandfma. 

De Affaires zullen door de ondergeteekenden worden gecostinuëerd, recomman- 
deerende zig op het vriendelykst, by voortduuring aan de Begun(tigers wylen hun- 
ner geliefde Ouders. : 


en 7 





OMMISSARISSEN Tor pg BELEENBANK per STAD LEEUWARDEN, 
gesdfifteerd met eene COMMISSIE UiT DEN MUNICIPALEN RAAD, geden 
kes op Woensdag den 17 july eerstkomende. des nademiddags ten 3 uuren, op het 
Stadshuis aldaar, voor den tyd van Zeven of Tien Jaren , ter keuze van de Gegadig 
dens, iategaan met primo September 13r1, te verpagten het Regt: OM UITSLUI 
TEND EEN BELEENBANK re LEEUWARDEN TE MOGEN HOUDEN. De 
Conditien dezer verpagting kunnen iaussfchen ter Secretarie dezer Stad door een 
jeder gelezen worden. Op Last van voornoemde Commisfurisfen, 
LEEUWARDEN den 20 funy 18er. W. R. vaN SIPPAMA, Z. S. 
2 Secretaris T. CANTER VISSCHER te Bolsward, zal publiek by Serykgeld 
aan de Meestbiedende praetenteren te Verkopen: Zekere capitale en wel be- 
timmerde HUIZINGE met zen PLEK GRONDS daar achter, groot een-tweede Pan- 
demate , flaände en pelegen in de Buurt te Witmaarfam, en aldaar gequoteerd fub 
Let .W. No. 66 , heftaande in drie royale Kamers, Put, Bak en verdege Commo- 
direiten, by Alaas Sjoerds en anderen thans werdende bewoond, te zamen voor Bo Car. 
Guldens Jaerlykfche [four tor den 12 Mei 1812, dan vry te aanvaarden, zynde vry 
van Srordpaehe. Wie daar aan gadinge maakt, kome ep Z.terdagen den 6 July 1811 
hv de Feichryving, den 13 diro by de Verhoging, eu den ao dito by den finaten 
Palmflag, relkens *s namiddags om twee uur, ten huize van Age Pieters, Castelera 
‘te Wiemsarfnm , co Kops op Condicien dan voor te lezen, die inmiddels te zien zyn 
by voorfs. Aftuarius te Bolsward. : 





Te 











LEEUWARDEN , ter Drukkery van JOH 


heeft in gezeifchan van vericheidene voorname pefzones vz: 
proef in koffy gedaan, en ieder heeft toenerkend, da: zy > E 
„ beste rietiuiker en geheel aan dezelve gelyk was. De heer oreieks Heeft 
zich beyverd deze ontdekking aan Z. Ër. de mminister van her brunertans. 
fche mederedeelen. Ô 

PARYS den at Puny. Een gewigtig vraagftuk, waarennurent de egte 
banken verdeeld waren en tot dus ver een aantal tegentlrydigc voonisten 
hadden uitgefproken, is den 28 dezer aan het geregtshof van casfarie ons 
derworpen geworden, Het was zake te weten, of het Keizerlyk befluit 
van den 17 Maart 1808, betreffende de fchuldworderingen der ‘foden , waar- 
by derzelver herziening, vermindering en foms volkomene vernietiging hoe 
volen wordt , ook toepasfelyk is op zodanige fchuldvorderingen, op welke 

vonnisfen in Kracht van gewysde verkregen Waren. Het hof van cacfitie 
heeft, na eene lange beraadflaging, uitfpraak gedaan, dat deze foorten van 
fchuldvorderingen uiet aangemerkt konden worden, begrepen te zvn in de 
bepalingen van het befluit, zo dra dezelve daarin nict uitdrukkeltk GPge- 
noemd worden Eergister, den 19, heeft hetzelfde geregrshaf beflist, dak 
het befluit toepasfelyk was op de fchuldvorderingen, by notariële akten toce 
‚geltemd of erkend , wanneer de akte niet vermeldt, dar de gelden ten overe 
ftaan van den Notaris en de getuigen geteld en geleverd zyn geworden. 

PARYS den 22 Juny. De maires en gedeputeerden der goede fteden 
des Ryks hebben, eergisteren den 20 Juny, in de Olympifche zaal, een 
kostbaren maa'ryd gegeven, waarop genodigd waren : 

Zyve Excellentie de minister van binnentandfche zaken. 

Zyne Excellentie de Graaf Kegnaud de Sainte Fer: d' Ar gelv , minister 
van ftaat en prcfident van de feêtie van binnenlandiche zaken by den 
ftaatsraäd. et 
| De heer baron Ouinette , ftaatsraad, 
| liteit.der gemeenten. 4 

5 De heer graaf Frochot, fraatsraad, prefekt van het departement van de 

Seine. 

De heer baron Pasguter, prefekt van policie. 

De heer generaal Mutin , plaatslyke- commandant van Parys. 

De heeren maires en adjoinéten van Parys, 

we heeren maires en gedeputeerden der goede fteden van het koninkryk 

t Ttatien , enz » enz. 

Zyne Excellentie de min ster van binnenlandfche zaken, gezeten tusfchen 
de maires van Romen en Amfterdam, bragt een toast aan zvne Maicitvit 
den Keizer; vervolgens werden de volgende toasts gedronken: 

Aan hare Mujefteit de Keizerin. 

Aan zyne Maiefteit den Koning van Romen. 

Aan de ftad Parvs, 

Aan de goede fteden van het Koninkryk Italien. 

Na ieder toast, voerden twee talryke orchesten, in de balcons der zaat 
vereenigd , verfcheiden muzykftukken uit, het vrat, het air 7ue dofia 
traits, que de majefté, en dat vët peut-on Ere mieur gait join de a famil- 
le, waarvan de toepasfing ligt te maken was, werden met toejuiching en 
handgeklap ontvangen en overftroomd. 

De tafel was gedekt met alle monglyke zorgvuldigheid en pracht ; zy le- 
verde een fraai gezigt op ; 220 perfonen waren aan dezelve gezeten. 

Deze zamenkomst is eene der fchoontte, welke wy tot heden hebben 
bygewoond. „ 

f_ Gedurende den maaltyd hielden:de heeren Comm'sfarisfen zich onophou- 
ì delyk bezig, met aan de daaraan adfitterende perfonen de honneurs tedoen 
en alle de byzenderheden van deze fehoone verg*dering te bezorgen. ĳ 

Commisfarisfen waren de heeren Maires van Alexandrien, Dyon, Ryse 

fel. Lyon, Metz. Rouen en Turin. 


Re was een geheel Ee Rehn en trok de epmerk zaamheid tot 
ich, een zestigtal der fchoonfte equipa : ; ä 
fte fteden des Ryks, zich by elkandelen we zien ee hbe 

Men meld van Nantes dat aldaar verfcheiden brieven van Isle de Frine 
ice zyn aangekomen, met bvyzonderheden van het geen in die Colonie is 
onigegaan federt dezelve in Engelfche magt is ge vallen. 

Weinig dagen, zegt men daar in, na de ratificatie der Canitulatie deed 
de Gouverneur eene Proclamatie afkondigen ter oproeping der Ingezetenen 
om aan zyn hôtel een formulier te komen tekenen, het welk alleeniyk bee 
vatten zou de verzekering van hunne onderwerping aan Engeland. De In- 
gezetenen, daar in niets ftrydigs ziende met hunne pligten, voldeden aan 
dit bevel; maar hunne verwondering was vry groot. toen hun een ander 
formulier wierd voorgelept waarin men de woorden had bygevoegd van 
gehoorzaamheid en getrouwheid. Zy wierden over die list verontwaardigd 
en weigerden eenparig om dus de banden te verbreken, die hun. als Fran- 
fchen, mert het Moederland vereenigen. Na vrugtelaos te hebben getracht 
den tegenftand dier brave Burgers te overwinnen, hebben de Engelfchen 
van hun ontwerp moeten afzien, en het laten berusten by geenen eed hoes 
genaamd te vergen. 


Ee ; 
AEN PE 


ZINO ten 
ai ue: 


direteur-generaal van de comptabie 
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Dr Prys per BOTER re LEEUWARDEN, den #8 Juoy 1811 
schippers Markt. : 
GROVE KAAS ra Guldens het Schippond. 


De Pryzen der GRANEN zyn als de vorige Week. 
Z E 


E -E Freiredhis Ser E ON. 

Zedert onze laattte in Texel, Vlie, Helvoctllnis, den Brielle , enz. E 

feerd. „De wind Zuid, West RN nz. , niets gepas- 

PRYZEN DER BATA t EN ANDERE R 
zo als dezelve waren den 28 Juny 1811 op de Beurs te perd 

Bataaffche Refcriptiën . Domein Papier 

Losbaar na de Vreede 4 pCt. 8 « 84} Bons van ’c Syodicaat pee 

Vryw'lige Neg. 1797. 5 PCt. 19 & 19k 'Oblig.RuslandbyHopes pCt, 574 « 58 

xchaldbrieven 3 pCt 64+ 64 jOblig. Weenerbank 5 pCt. 58 

Iafchryv. op ’t Grootb. ak pCt. sok a rok Dito 4k pCt. 

Certificaten van dito 24 pCt. rok « 10â ‚ Dito & pCt. 

 Losr. van 1798 ea 1799 d pCt. 6l» 7 | Dite by Ozy en Zoon 5 pCt 

4 p&t. 
pCt. 14 « 14Â 


| Dito van r?or pt 6à 1 7 | Dito by dito 
[Certificaten byk.en V. < "Cu. 254 e 7só 


Dito … Isa s pCt. of 4 94; Cereficaten , 
Dito Neg. so Mill. 1807 & pCt. an » pet En 

aoÌ 1 235 £. Nieuw Spenjen sh pCt. 15 
pCt. ret « 13 Obligatien Zweeden á de 


Neg. ao Mill. r8og pCt. 
pCt. 64 8 631 Obligatien Pruisfen 
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20 Jarige Rent. vandito 5 
Den E. CATS, N, FOCKEMA en de Keizerlyke Notsris 
RINXMA , wonende te Leeuwarden, zull:n e@rsidaags, tyd en plaats oade 
te bepalen, publiek by Stryk- en Verbooggeld prafenteren te Verkopen: Een kas: 
telyke ZATHE en LANDEN, groot ongeveer een honderd Pondemaren zo Greide. 
als Klyniand, me: eene, nitmuntende frazije , hegte en aangerame HEEREN HUI- 
ZINGE en SCHUURE,' met deszelfs CINGELS, HOVINGE, HIEMINGE en 
PLANTAGIE, ftaande en gelegen in de Oude Haske. in eigendom behorende aaa 
den Koopman Douwe Fockes de Jong, wonende onder Wirdum. 
De Gegadigden kunoen omtrent gemelde Vastigheden en de 
F.D. de Jong, wonende op de Oude Haske, en omtrent 
hy gemelde Auarien de vereischte infermatieu bekomen 
DD Floreenpligtige Ingezetenen van den Hervormden Godsdienst worden gecon- 
„voceerd, om op Vrydag den 5 July 1811, ’smiúrgens ve 11 uuren, te compare» 
ren in de Kerk te Gaastmeer, om in Perzoon of by behoorlyke Valmagt te fte m- 
men een PREDIKANT, in de vacereude Hervormde gecombineerde Gemeente van 
Gaastmesr en Nieuwhuizum , en zulks volgens bet Reglement daar van 7yade. 
Uit naam des Kerkenraads van voornoemde Gemeenten pe 
GEERT KLASES,: , Ô 
20 Jaay 1811. JOHANNES ALTHUSIUS, ù Ouderlinger. 
jo jol IT DE HAND TE KOOP: Bene var vere tfulyke HUIZING 
J met derzelver florifante WOLKAMMYRY en VERWERY, 
ftaande by de Amelandspyp te Leeuwarden, gequoteerd Letter K. No. 12., waar 
van de Condirien ten gemelden huize te vernemen zyn. î 


ANNES SEYDEL en MATTHYS KOON, 


S pCt. 35 355 
5 pCt. 6:3e 6it 


J.D. H. van HA. 


vrzelver liggimee, by 
de Condirien van Verkoop 


| GAASTMEER den 
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